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tenir I’Affemblée, il commence fa harangue en ces
termes: Il n'y a pas long-temps que nous n’auions
point d’yeux, nous étendions les mains comme des
aneugles; & nous ne trouuions rien qui ne nous por-
taft dans des precipices, non feulement nos paupieres
eftoient fermées, mais nos oreilles eftoient auffi bouf-
chées, nous n’entendions rien de ce qui fe dit au Ciel.
Enfin la parole a percé nos oreilles, & defillé nos
yeux. Pleuft 2 Dieu que vous viffiez ce que nous
voyons, & ce que nous entendons, & ce que nous
admirons! Ces chofes font auffi étonnantes, qu’elles
font veritables. Ce n’eft pas moy qui les vous decla-
rera, ce fera le Pere qui eft venu icy pour vous in-
ftruire. Et afin que vos oreilles ne refiftent point 2
fes paroles, il vous prefente par mes mains des poin-
gons ou des alefnes, pour les percer 1a deffus, il tire
le premier prefent, & le iette deuant ceux qu'’il inui-
toit & embraffer la Foy. Apres [149] cela, il conti-
nué& fa harangue: Ce n’eft pas affez d’auoir les oreil-
les percées, & d’écouter ce qu’on vous dira; il faut
quitter vos anciennes couftumes & vos fuperftitions;
car il ne faut pas mefler les chofes bonnes auec les
mauuaifes. Ie ne vous inuite & rien que nous n’ayons
fait; nous auds bruflé tous nos chants, toutes nos
dances, toutes nos fuperftitions, & tout ce que le
Diable auoit enfeigné a nos anceftres, afin que vous
brufliez auffi les voitres auec autant de facilité. Voi-
cy du petun que le Pere vous prefente, que vous
mettrez en feu; en le confommant, vous confomme-
rez vos anciennes facons de faire, pour en prendre
de meilleures: & en difant cela, il tire quelques pains
de petun qui compofoient le fecond prefent.

Le Capitaine répondit auec vne grande modeftie;



